
Philéa / Agapé 

Pierre et Jésus : 

 « En effet par deux fois Jésus demande à Pierre « m’aimes-tu » en utilisant le mot « 
Agapé » qui exprime l’Amour pur, l’Amour fort, l’Amour total !  Et deux fois Pierre répond 
à Jésus « tu sais bien que je t’aime » en utilisant pour définir cet amour le mot « Philae » 
qui veut dire Amour - Amitié. Donc il ne répond pas au niveau de l’intensité de la ques-
tion. Lors de la troisième interrogation à Pierre Jésus utilise cette fois le mot « Philae », 
donc Jésus s’est mis au niveau de Pierre et il accepte que Pierre ne puisse pas répondre 
aussi « fort » qu’il l’aurait souhaité ! La réponse de Jésus à l’Amour de Pierre est dans la 
traduction liturgique « Sois le berger de mes brebis ». En réalité le texte Grec il s’agit 
d’un verbe d’action : « Fais paître mes brebis ». Il s’agit donc de les nourrir, de les pro-
téger et de les faire grandir ! Cette finale de l’Evangile de Jean nous rejoint tout particu-
lièrement. Disciples nous le sommes à la suite des Apôtres. C’est au cœur de notre vie 
quotidienne que nous sommes envoyés rejoindre « toute l’humanité » à commencer par 
« la périphérie », par les derniers. Nous sommes accueillis par Le Christ tels que nous 
sommes, avec nos « reniements » et nos amours imparfaits et blessés. Mais c’est « à 
l’Amour » et au soin que nous manifesterons pour nos frères et à travers eux l’Amour 
que nous manifesterons pour le Seigneur que nous serons reconnus. Amen. » - Denis Chau-

tard - Prêtre de la Mission de France - http://www.chautard.info/article-homelie-de-ce-dimanche-13-avril-a-la-

collegiale-de-vernon-eure-117080006.html 

------------------------------------------------------------- 

http://www.promesses.org/arts/100p25-28f.html 

Philia est un amour fluctuant, alors qu'agapé est un amour constant.  

1. L'amour philia est un amour qui vient et qui va. Il est très instable. Aussitôt arrivé, 
aussitôt parti. Il nous envahit soudainement et nous quitte sans avertir. C'est souvent le 
seul amour qui existe dans les couples d'aujourd'hui, à part l'éros. Telle personne 
éprouve une attirance pour telle autre personne du sexe opposé; les deux s'amourachent 
et conviennent de vivre ensemble. C'est pour un temps l'amour à son meilleur. Puis peu 
à peu la lune de miel fait place au train-train quotidien, la griserie du début à la routine, 
et voilà nos deux tourtereaux désemparés. Que se passe-t-il? Nous nous aimions tant?.. 
On conclut vitement qu'il n'y a rien à faire, on passe l'éponge et on repart en quête d'une 
nouvelle aventure. Mais tant que l'on mise tout sur philia, l'amour sentimental, toutes 
nos aventures se soldent par un échec les unes après les autres. L'amour philia est un 
amour fluctuant, semblable aux vagues de la mer.  

2. L'ordre que le Seigneur nous donne d'aimer est pour aujourd'hui, demain et pour 
l'éternité. Il ne s'agit pas d'aimer une fois par semaine ou de temps en temps quand les 
besoins des autres nous émeuvent. Mais il s'agit de répondre aux besoins des autres jour 
après jour. Il se peut que je me lève un certain matin du mauvais pied, que je sois d'hu-
meur maussade, mais ce n'est pas une raison pour négliger les besoins des autres. 
L'agapé ne dépend aucunement de mon humeur, mais de ma décision quotidiennement 
renouvelée de travailler au bonheur de ceux qui m'entourent. L'agapé est un amour 
constant. Ce n'est pas parce que mes enfants m'écorchent les oreilles un certain après-
midi que je les prive de souper ou de l'affection dont ils ont tant besoin. Alors que je de-
viens de plus en plus irrité à cause de leur turbulence, je réclame la force du Seigneur et 



renouvelle ma décision de les aimer. Philia est un amour égocentrique, alors qu'agapé est 
un amour altruiste.  

1. L'amour philia est une relation de plaisir et de satisfaction personnelle. Je me tiens 
avec telle personne parce que j,ai du plaisir en sa compagnie. On ne fait pas d'efforts 
pour s'entendre; notre relation est harmonieuse et agréable. Cette personne a les 
mêmes goûts que moi, les mêmes idées, les mêmes façons de voir ou d'agir: c'est moi 
en peinture. En réalité, c'est moi que j'aime. J'aime l'autre dans la mesure où il me res-
semble. Il est dit dans Jean 15.19 que le monde aime ce qui est à lui: ce qui lui res-
semble.  

2. L'amour agapè est un amour altruiste. C'est un amour qui ne cherche pas son plaisir, 
mais qui a pour devise de mettre ses intérêts volontairement de côté pour le bien des 
autres. Dieu n'a pas aimé le monde, selon Jean 3.16, en ce sens qu'il a éprouvé une 
grande sympathie pour nous. Au contraire, nous lui étions parfaitement antipathiques à 
cause de notre conduite égoïste et orgueilleuse. Dieu a aimé le monde en ce sens qu'il a 
mis de côté ses sentiments négatifs envers nous et a envoyé son Fils bien-aimé pour 
nous faire du bien. Il ne faudrait pas non plus croire que Jésus soit allé à la croix de bon 
cœur. Il y est allé à contrecœur et si ce n'avait été de son agapé, il n'y serait pas allé du 
tout. Le récit de ses luttes dans le jardin de Gethsémané nous en convainc facilement. 
(Mat 26.30-46). Philia est un amour sélectif, alors qu'agapé est un amour universel.  

1. Nous n'éprouvons de philia que pour quelques-uns et cela est tout à fait normal. Avant 
même de vraiment connaître les gens, nous sommes attirés par certains plutôt que par 
d'autres. Jésus avait ses préférés. Jésus aimait Marthe, Lazare et Marie. Nous savons 
qu'il allait souvent chez eux. Lorsque Lazare meurt, on voit Jésus attristé qui pleure et les 
juifs qui disent : Voyez comme il l'aimait (Jean 11.35). Et il y avait aussi cet autre dis-
ciple, nous dit la Bible, que Jésus aimait. Il y avait en effet parmi les douze un disciple, 
l'apôtre Jean, pour lequel Jésus éprouvait plus d'amour et de tendresse que pour les 
autres (Jean 20.2;21.20). On ne peut pas éprouver d'amour philia pour tous : c'est un 
amour sélectif.  

2. Tu aimeras les uns et les autres sans distinction. Il n'est pas question de faire du bien 
à quelques-uns que nous aurions sélectionnés selon nos critères et de mettre les autres 
de côté. "Tu aimeras tout le monde et particulièrement ceux qui se trouvent sur ta 
route". Cet amour universel est commandé pour les frères, le prochain et l'ennemi. 
L'agapé est le seul amour qu'on peut avoir pour un ennemi. On ne peut pas éprouver de 
sentiments favorables pour un ennemi, mais on peut lui faire du bien. Quand l'amour 
agapé règne dans une église, il n'y a plus de gens mis de côté et négligés. Même ceux 
qui ont le moins d'attrait ou d'atouts pour plaire reçoivent l'attention et les bons soins 
des autres. Philia est un amour humain, alors qu'agapé est un amour divin.  

1. L'amour philia est une forme d'amour non seulement désirable, mais nécessaire à la 
vie. Toutefois, cet amour n'est pas suffisant. ll ne constitue pas une base solide sur la-
quelle quelqu'un puisse bâtir des relations profondes et durables avec les autres. Il s'agit 
d'un amour humain que croyants et incroyants expérimentent également.  

2. L'agapé est une facette du fruit de l'Esprit. On ne peut pas le vivre sans être résolu-
ment déterminé à le vivre ( Gal 5.16- 22). C'est par l'agapé que nous témoignons les uns 
aux autres que les incroyants sauront que Dieu a sa place au milieu de nous (Jean 
13.34,35). L'expérience de l'apôtre Pierre va de l'amour philia à l'amour agapé. Préten-



tions excessives Un peu avant sa mort, Jésus annonce à ses disciples qu'ils l'abandonne-
ront et refuserons tous d'être identifiés à lui par peur des juifs. Mais Pierre, convaincu 
d'aimer le Seigneur d'un amour «agapé», s'empresse de protester et de l'assurer que 
même si les autres disciples l'abandonnaient, lui, Pierre, serait prêt, non seulement à 
être identifié à lui, mais même à souffrir pour lui jusqu'à la mort (Mat 26.30-35), Pierre 
était tellement sûr de son amour pour le Seigneur que dans son enthousiasme, il entraî-
na tous les autres disciples à lui promettre parfaite fidélité (Mat 26.35). Amour limité 
Quelques instants après, Jésus se rend avec ses disciples à Gethsémané, prend Pierre, 
Jacques et Jean avec lui et s'éloigne pour prier (Mat 26.36-37). Eprouvant une grande 
tristesse et de grandes angoisses, il demande alors à ses trois amis de l'aider à traverser 
ces moments excessivement difficiles et de veiller avec lui (Mat 26;38-39). Mais après 
avoir prié seul quelques instants, Jésus revient vers ses disciples qu'il trouve endormis. Il 
s'adresse alors à Pierre et lui reproche amicalement de n'avoir pas même pu veiller une 
heure avec lui (Mat 26.40). A trois reprises, Jésus s'éloigne pour prier et retrouve Pierre 
et les deux autres endormis. Pourtant, Pierre était convaincu d'aimer le Seigneur d'un 
amour agapé, alors qu'il ne l'aimait en réalité que d'un amour philia, d'un amour émotif 
et fluctuant. Un peu plus tard, Judas arrive accompagné d'une foule nombreuse armée 
d'épées et de bâtons, et voilà que tous les disciples, y compris Pierre, prennent la fuite 
(Mat 26.47-56). Peu après, on retrouve Pierre suivant Jésus de loin pour être sûr de ne 
pas être identifié à lui (Mat 26.58). Alors qu'il est assis dans la cour du sacrificateur avec 
les serviteurs et les servantes, on lui demande à trois reprises s'il n'est pas un des dis-
ciples de Jésus, ce que Pierre nie avec force, prétendant même ne pas connaître Jésus. 
Le coq chante alors trois fois, comme Jésus l'avait annoncé et Pierre se rend douloureu-
sement compte qu'il n'aime pas le Seigneur d'un amour constant et altruiste comme il 
l'avait prétendu. Pierre prend conscience qu'il n'a pour le Seigneur qu'un attachement 
émotif, rien de plus (Mat 26.69- 75). Amour qui grandit Après sa résurrection, Jésus ap-
paraît plusieurs fois aux disciples. Une certaine fois, il se montre à eux sur les bords de la 
mer de Tibériade. Après avoir mangé, il prend Pierre à part et lui demande : Simon, fils 
de Jonas, m'aimes-tu plus que ne m'aiment ceux-ci ? Jésus pose à Pierre cette même 
question trois fois. Cette question directe, force Pierre à se rappeler qu'il avait prétendu 
aimer Jésus plus que tous les autres disciples (Mat 26.33), mais aussi qu'il avait lamen-
tablement échoué en le reniant à trois reprises. Jésus était prêt à rétablir Pierre dans ses 
fonctions de leader spirituel, comme nous l'indiquent ses paroles : Pais mes brebis (Jean 
21.15-17). Mais Jésus savait qu'il était vital pour Pierre de ne plus entretenir d'illusions 
sur lui-même pour accomplir fidèlement son travail d'apôtre (1 Cor 10.12). Pierre avait 
certainement pour le Seigneur un amour philia sincère, mais il avait besoin, comme plu-
sieurs d'entre nous, d'apprendre à aimer le Seigneur d'un amour agapé. Mais y arrive-
rait-il jamais ?  

------------------------ 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Agap%C3%A8 

Agapē (ἀγάπη) est le mot grec pour l'amour « divin » et « inconditionnel », complétant la 
liste des mots grecs pour dire amour : Éros (l'amour physique), Agape (l'amour spiri-
tuel), Storgê (l'amour familial) et Philia (amitié, lien social). Les philosophes grecs du 
temps de Platon l'utilisaient dans un sens supposé universel, c'est-à-dire opposé à un 
amour personnel ; cela pouvait signifier l'amour de la vérité, ou de l'humanité. 

Le terme est utilisé par les chrétiens pour décrire l'amour de Dieu, tel qu'il est décrit dans 
la Bible, envers les hommes. C'est notamment le mot employé tout au long du Nouveau 



testament (rédigé en grec par ses différents auteurs), pour la qualité d'amour totalement 
désintéressé dont Dieu seul est capable, mais qu'il propose de donner à ses disciples par 
le Saint-Esprit. Un passage très explicite se trouve dans l'Évangile selon Saint Jean 
l'Evangéliste, chapitre 21, versets 12 et suivants, qui relate une conversation au cours de 
laquelle Jésus demande à son disciple Saint Pierre « s'il l'aime », employant le verbe « 
agapao », Pierre ne pouvant répondre mieux qu'avec « phileo ». 

------------------------- 

http://www.patrickfontaine.org/lamour-arme-de-construction-massive/ 

Reposons le fondement avant de bâtir plus haut. 

Nous savons pour la plupart qu’il existe plusieurs mots grecs pour amour. Il y a un 
amour traduit par ces mots Agape (nom) et agapeo (verbe), on le définit comme étant 
l’amour inconditionnel, l’amour selon Dieu « Dieu est amour (agape) » 1Jn.4 :8. On le 
voit comme l’amour sacrificiel, l’amour qui vient de Dieu, l’amour qui n’attend rien en 
retour. C’est l’amour de 1cor.13. Nous avons aussi un autre amour défini par ces mots: 
philos (nom) et phileo (verbe) c’est l’amour humain, l’amour fraternel, l’amour qui donne 
une satisfaction. 

Il y a une notion que l’amour « agapeo » est supérieur à l’amour « phileo » ; (il y a un 
autre mot c’est eros, c’est pour l’amour sensuel, sexuel mais celui-ci n’est pas mentionné 
dans le NT donc on passe). 

Nous avons tous entendu parler de la restauration de Pierre quand Jésus lui demande:  » 
M’aimes- tu? » par 2 fois il lui demande « M’aimes- tu d’un amour agape? » et Pierre ne 
peut que répondre « tu sais que je t’aime d’un amour phileo. A la fin Jésus « descend  » 
au niveau de Pierre et lui demande:  » M’aimes- tu d’un amour phileo? » et là ils sont 
d’accord. 

Sachant cela nous nous efforçons d’aimer du mieux que nous pouvons et aspirons à être 
un jour un canal d’amour « agape » pour tout le monde. Tout le monde est d’accord ? 


